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Jeune allemand, ordonné prêtre au camp de Dachau 
 

 
Pensées 

extraites de ses carnets 
 

 « Le Christ n’a pas écrit, mais il a parlé, il n’a pas hésité, mais il a agi, il ne s’est 
pas lâchement découragé, il ne s’est pas croisé les bras de fatigue, mais il a prié, 
espéré et lutté pour Dieu. Suivre le Christ ! Vivre pour lui. »  

(10 mai 1938) 
 

 « Renouvelle mon cœur, Seigneur, donne-moi de la force qui est dans Ton 
Cœur divin. Forme nos cœurs à l’image du Tien. Fais de nous des prêtres purs, 
amants de Dieu et désintéressés, qui ramènent vers Toi le peuple allemand. » (20 juin 

1938) 
 
 « Seigneur, accueille-moi ! Je crois. Donne-moi une foi toujours plus profonde ; 
donne-moi, ainsi qu’à tous ceux que je rencontre, Ta grâce, Ta paix, Ta joie. Qu’il en 
soit ainsi. » (28 juin 1938) 
 
 « Voilà ce que je Te demande aujourd’hui : enlève de moi toute impureté et 
tout égoïsme, toute secrète indiscipline et lâcheté, toute dissimulation et toute 
fanfaronnade, arrache tout cela de mon cœur et plante-z-y Ton amour, Ton humilité, 
Ta pureté. » (28 juin 1938) 
 

 « Il me faut changer ma volonté en la volonté de grâce du Christ : que tout 
mon comportement tapageur et égoïste ne soit plus qu’obéissance dans la foi et 
don total de moi-même à l’appel de Dieu. » (14 janvier 1939) 
 

 « Il nous faut assumer ce qui est humain, alors nous ne nous écroulerons pas 
non plus sous le poids de Dieu, mais nous serons vraiment des hommes rachetés, 
libérés, sauvés. 
 Ta volonté libre, adapte-la et soumets-la librement fermement à la volonté de 
Dieu. Cela peut être, cela sera, il faut que cela soit réalisé humainement en des 
heures passées au Mont des Oliviers, conformément au modèle du Christ. » 

(19 février 1939) 
 

 « La seule attitude digne est celle que le Christ nous a donnée en exemple 
quand il a été tenté par le démon, celle qu’il a eue sur le Mont des Oliviers : pendant 
le combat, abnégation de soi-même (avec une très profonde sensibilité de l’âme) 
et prière en présence de Dieu. » (26 février 1939) 
 

 « C’est avec courage et joie que nous nous sacrifions pour garder la pureté 
sacerdotale en ce monde, comme le Christ lui-même, comme Marie, et 
particulièrement le grand saint Paul, pasteur d’âmes. » (2 mars 1939) 
 

 


